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personne Ciente Z à hi fleur de soir ég renonce au luxe et à la
vanité, et seò rduise aux règles de la rodes!ic chrétienne, qu'elle
vis ite les pauvreret es hpitaux on cherche les ra»IisFilis le iel
changerntr, et lo lenl totujors tcollos qui sout le .niniiii cltart-
tablas. 'l'att c'e.st lui air du dévotion qu'on se donnue putir troun-
pher le rnomde plus rieminait ; tanttce' une ucouuîîstanue qui ne
stra pli s de dllirée, c 'est tiu c1agriu que le temps di5 sera. Culle-
ci a quitit le monde, parceque le ionde a comtencé c L a quite
celle-là veut se fair regarder par des airs de dccvotioni, elle riformt io
es habil ritais elle nu rét>rmne pas son cotir ; et, après avoir eun la c
Valitý dt lue, elle veut avoir à son tour la va nité de la modestie .

. Que le olie, (lii un ceélèbre ecrivaii, de ne trouver dige dle d
rfieci dans un mconitle, qcui n'est lui-nême tout enti er qu'rli alnas
de mîaisucca et dext ra vagmces, d n'y trouver digntes de r

que ceux qun in ccinsent le frivole, et qu i l penlen (lu il FL
Ilettre a couvert de lu colère à venir ! Qiel le folie du nie tiùpriser
dais les bouilmes qjui les suiles qualits q i les irendenta gréables

à Divu et utilc's à 1411rs frures !
d Les peroncus dévotes peuvent avoir des défiits, et effles ei

ont!, paruc 'u! (111,011 e rt lcron mle. Oic pe'ut, avec dic la dévotioni,
avoir d ai ls es. s pectit L'ýS iluèmc. 'Nai gardons' nouts pour
celt le ncîpriaer la dévoimi, et di tuiiguos bie, si nouct is voulont
êtr e q iui vient d'elle et c u'elle appue, d avc ce

qui vieit ltd l'homm et qu'elb' S'aipq il rforiner. I us per
onns dévites ui ont des défauts en aurment sonuvcent de p c

gra lds enlcet elles n avaient point dc dviion. De combien i
peut-être de vice, scandaletx utc les préserve-t-ell pas rQo
Vn i.jge jcr bien due ' dJsu de dcie neîuît pas du

1 ( u ,t u rInpiété, et qui >cint folt f)1 _iè s d'avoir les icar clsîIîct pe
la phicipîci dclvîcis. CU lx (lui icgicttle pcclu;tat du lac
crith c ,!i cr b dl ctieioi s ot vit teeu v ui lo liet Cix-
m émcues !e plic de pai e a la Pcoiuire Por re specter, pour esi iner
cette verti, il sufblirait clre jusite, et de i'avor point di teret

lioiîtix à la déprimer. Que ce sCnil;im t ie Fo ntncinous
pcracit beau ! Il disai, rcr la lin de ra vic' ' l ai véci cent acî i
ci jo niourrai avec la co Jion e nc 'avoir iclais douür 6 l! plis
petit ridincie à 1a. plus petite vett uc.

lNe rne'. jamais di ridicule qu'on lcetce à déver sur les
gelie lui font clu biei, on eur lee bulles choses.

Une froide épigramme, imie bouftlonerie
A Ce qui vait mieux qucux nl'tera jamais rien,
l t, malcgré les tlaisants, le bien est toujours bien.

pie, libertin, diprè.s quelques exenples, aine a croire
que tcux qu parainsent les plus vertieux nce font que jouer le

pieoage du la vertu, qu 'ils n 'ont par-de.sus lui r ue pfui cs dilîa bi
leté à su cacher, et qu'aue fond ils oui, comne tous Ies aitces, leurs
hassionis et leurs faiblesses. Aussi. malgré régularité de bien

des personnes pieuses qu'il connaît, malgré l'état scandaleux deu
sa couhIite, ils sc persuado qu'il est momne cotipable qu'e îles,
pirrue qu'il est du moins du bonne foi, et qu'il ac'nflecte point de
paraitre ce qu'il n'est plar..

IIilllet » dles Publli li t s cf ulex Reins pres~ioia
10' jpm. JUéccuates

Paris, ncovembre 16G4.

tc. nr Slinkspenra et son vre par de Lainartine in-8,
35p,5fr.

Lt Portraits et bIographies, par A. le Lamartini ici-n,
4125 p., 5 fr.

LAM Am Dci UArt et du Tle' par 1. A. Lamennais ; -I S.
l.î: Cotc'îrv : De l'Enseigneieint duii Piano ; conseils Aux jeuices pro.

fesseirs, par lélix Le Couppey, professeur nil Conservatoire Impérial
de Musique ; bI1, 117 pc. Ialicette ; 1 fr. 50 c.,

MNA.nmi : Iles Ménmoires d'un Orphelin, par X. Marmier; in-18,c 35 p.
tliachette ; 3 fr. 50 C.

,Sosicvonr Essaijlcistoriane sur les lléimoires do Trévoux, par le
R. P. SommervogelS. J.; i-12l0t p. Duîrand ; .1 fr.

SrumKr Les Sources cu N il, traduIt.do l'anglais par E. D. Forgues
grand ici-8, 53 p. Alliclette; 10 fr.

Y a.,us P.crsicic cr Fzoius t uvres de) traduction le Des-
près. refonlue par Grénrcdf pour Paterculus et de M lagon pour llorius,
précédées d'ine étude stir Florus par k 'iilemniin ; 1l-18, xxiv-411 p.
Garner ; 3 fr, 50 c.

BtV.IrItoriinc Le .londe des Insectes, par S. Il. Berthsouîd, ave un grand
nombre de vignettes ; grand in-81 488 p. Garnier; 10 fr.

lirxelles1 octobre et novembre 18*4.

B To Euvres de George Dflnerott - Ili.ctoirc des lEtats-Unii, tra-
uit de l'anglais par Melle. Gatti de Ganiond i touie IX, ii-8, -32 Ic.
)ucroix et Uie; 5 fr.

)SuE-DviD t Tableau fantastique de M. E. Renan, présenté par Ii
:oiitasejdIaUs linhuau, iut de l'ileianc ; i n-12, 1S l.

tl>-to <3M- It.) . Etat de 'instruction publique e Belgique, (période
dácmnle de 1851 à t'o,) rédigé, par M. lircy, d'acres les rapports
rieliaux su l'enseigneent aux trois degrés ; ii-4, le 22e 1%. Lesigne.

RtciAtimos cdriamatiques des pensionnats et.des farmillc, avec gra
ures; in-S, de 572 p. Cautermuan ; 5 fr

Toronto, novembre ISGI

Tcir C c Juuns i sr or it Sel;Cies %N AsLT :n- La livraison
le ir vmcr de cet tl ic tion s cie , qi compte tIr.s de

ccc ncées d'eixistence, ricliS donne ciirncr it travaiil lit- M. lei.,U~s
eur Wilson sur l'étcnologie celtique, dans lequel il s'étend assez au lon,

sur les traits les plus carn«tóristiques que préent formation du crne
chez les livetr2e polcccations du Canada. Uc Sait litle c'est prinicila-
euent par la oformcaion dela lge licI irepo/<,ues cseur les
diversVs fam lies liumaines, C'est lais ce miollent une dles études favo-
ries de nos savants, ci, du toils côtés, l'or déterre les morts dtanis les
ssuairrQ, les toicnbeaux antiques et les vieux cimetières, pour for-

iler île1vcîcci du cmci es dtiverses races Icîciiiiaîîies. C'est acinsiquo
c ài lpeu pcrès Cocîsialé l'ideicitté des diverses bracnchces du ltc racc cecltiqule

Ldns les iles britaniques et sur le continent Je Polurope. 1 cur ce qui
est dvs pol ations modernes, il y a im moyen iieu sicuuiiple et pilus
lgréa:bI u'étudier i toruformatioln craniale. On ie 'Jaurait jpcut-eîre

pOint lsupc;tonn ; mais ici l'on caeC au hnifctre Ic chapacu.ir, ni pls, ni
ngciins que dan la coniédie de Sganarelle. co1I4re, ne se douctit toiln t

qulun jour ce faeîex chaiire ui ne Strouve les dins Arijteega, 2'l-
leraititdans tI lliltosopiie noe erue t

Il existe unti instrumentil appelé " eonformîi ," avec lequel on trace
les dimeniîeons relatives de claque tête dont on rend la aesure ; et les

cavants nr'nt ci qu'a prier messieurs les chapellers de vouloir bien con-
server lcurs projde ci, chapeaux avec les ins de ceux qucils éaient des-
tinés i coithir, pour avoir, cn tous lieux, des musees er n otogc .
bon marché.

Le Professeur Wilson ious donne les résultats de 'inpection quil i
faite des feories de chapeaux conservées par les chapeliers clii Cinadia.
Sans se faire donner les nons, il a établi 1n classification d'après les
propcortions q'clles indiquaient, et il s'est ensiîte iroivé que ces propor-
tiens répondaient presqu'exactenent atx diverses origines. Il prétend
ieémle avoir constaté lia crésence chi pur type normand chez la pcopula-
tipti friccçaise de Québec, et, celle d'om type cCeltique hli''érent, cepen-
dant, clu type celtique des iles britatiniques, chiez la population fi amise
ilui district dle Montréal, qui serait plutôt liretccnîne cgnte noritamndîe

Cette partie de l'essai est très-curieuse, et nous y attirons l'attention de
nos lecteurs.

Quiébec, décembre 18G4.

Lu Fovsn C Lita La dernière livraison ic second volc:me de
cette puiblications contient des notices sur quelques défricheurs célèbres,

(I!e X1 Lajoi a cci l'excellente idée de donner pouiir suite a son Jean
Itivard, terminé dfains la livraison préecdente. Noy remarquns mi
juste liuiiinage rendu a la muémoire cde M. )ufresne, curé de iSt. Gervais,
qui a tanit fait pour l'agriculture, 'éducation et les progrès de oil genre,
non-seulement dans ça paroisse, uiais dans cui rayon assez ccnsidérable
où s'étenLait son influence. De jolies poésies le 13M. Aîger, laind dry
Boucher et 3liayrandccl, compiltent cette lIvraison. Les directejs du Foyer

annoncent, Cn terminant l'anînée quie la direction, touites ses dépeî ues
pcaycîes, se trouve avoir Ci li lins unime balance d e1f4 plis 1092 volnes,
représentant nue valeur dle S50o. Lit prime de l'anniée 1S5 consistera
en nli recueil des Chansons popiaires lu Canada, paroles et musique,
uilblié sous la direction de M. Ernest Gagno et ui paitriNtra par livrai-

sons ; ils tiennent, à en sujet, qielqiues extraits d'une lettre trèe-iuité-
ressante de M. Chandeiry à M. A. Il. Lare, à propos de son trt'ail
sur les clansons popuihires dii Canada, dans le Foyer de 1S3.

Petite Revitie lDiîesuelle.
lois enois le jeter un coup d mil sur in de ces résumés des jour-

niaux qîui nlois donnent, sous lit e dcphîémridles c'est-a-thre dates
piar dates, le bilcat cde l'ninée lqi va fiir et qui, ccers lecteurs, avant
ieut-étre que vouits tie nous ayer. lis, sera déj.à tonibée dans le noir abinie
des âges. Quelle succession d'accidents, de massacres, de malheulrs de
tout genre ! Quelle triste année pouir le monde I Exosis de poil-
driâres, tremblements de terre, caitastronlbes sur les voies ferrées nanu


